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En attendant g~e le Conseil puisse pourvoir, lofs de la prochaine 
assemblée générale, au remplacement de M. R. VIEUJAXT dans la 
Commission de Surveillance des Co!lections, il est décidé de de­
mander à M. A. VA, H0EGAF.RDEX de remplir cette fonction pour 
l'année en cours. 

Corrnspondance. - Changement d'adresse: }L 1e D' V. DELUC­
CHI, Laboratoire européen du Commonwealth Institute of .Biolo­
gical Control, 36, rue de Chêtre, Delémont, Suisse. 

M. A. CAPART, Directeur de l'Institut royal des Sciences natu­
r~lles de Belgique, remercie pour :a lettre de félicitations qui lui a 
été adressée à l'occasion de sa nomination. 

Bibliotlil·que. - Don. - Nous avons reçu un tiré-à-part de 
M. E. JAXSSEXS. (Remerciements.) 

Echange. - Nos publiçations seront dorénavant échangées avec 
Acta Mitsâ Reginaehradecensis, édités par le KraJ"ské Vlasti­
vedné Museum Z. K ejedlého, à Hradci Kra lové, Tchécoslovaquie. 

COMMUNICATIONS 

Atypus a/finis ErcHWALD en Belgique (Araneae, Mygalomorplte). 

L'unique représentant des Mygalomorphes, en Belgique, est 
l'espèce Atyp-us affinis ErcHWACD. Sans être commune, l'espèce 
n'est pas rare dans les régions où elle s'est fixée. 

1L. BECKER, dans son important ouvrage sur les Araignées de 
Belgique en parle, mais, par suite d'une erreur, c'est sous le nom 
de A typtts piceus (SuLZ>;R) qu'il désignait cette espèce. 

Aux·localités citées par L. BECKER, savoir: Genck (prov. de 
Limbourg); Uccle, Boitsfort, Groenendael, Koirhat (prov. de Bra­
bant}; Yvoir (prov. de Namur); Redn (prov. de Luxembourg), 
nous pouvons ajouter quelques captures plus récentes, d'après 
les col!ecticns de l'Institut royal des Sciences naturelles de Bel­
gique : La Calamine (prov. de Liège): 29.VI.1956, 2 I' I' (S. ~AC­
QUEM.-\R"t'); rr.VII.1956, 5 9 I'; 9.X.1956, r 9, 4 juv. (J. KEKEN­
BOSCH); Modave (prov. de Namur): r2.X.r95ï, r ô, courant sur 
le sol (J. KEKENB0SCH); Weert-Saint-Georges (prov. de Brabant): 
VI.1958, r I' (R. GoossENs), 

Notons que L. Grr,TAY citait la récolte d'un exemplaire à 1:Veelde 
(prov. d'Anvers}, le 24._V.1934, par M. _CRAHAY (cf. Bull. Ann. 
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Soc. Ent. Belg., 1934, 74, p. rÇ)6) mais, à cette occasion il n'a pas 

rectifié l'erreur de L. BECKER. 
11 m'a parn intéressa11t de faire cette mise au point et_ de c~m-

pléter 1es données que nous possédons à ce jour sur la d1sp~rs,1_on 
de cette Araignée dans notre pays, parce que les Auteurs qui s in­
téressent à la faunistique et qui se réfèrent à la littérature pub1iée 
à ce sujet pourraient être abusés par l'erreur de ~- BECKER ou 
croire que depuis l'époque déjà lointaine de ce travail, les AtyfrttS 

n'ont plus été retrouvés dans notre pays. J. KEKEXB0SCH. 

Observation sur les Microsania (Diptera : Platypezidae). 

Grâce à l'aimable hospitalité de M. J. SPETH, propriétaire du 
·Franc Bois à \Villerzie (province de Namur), j'ai pu prospecter 
les rS et 19 juin 195S un domaine forestier de 700 hectares. Ce do­
maine longe sur plusieurs kilomètres (ruisseau de Stol) la fron­
tière française. Si ]es résineux dominent, des f~uill~s subsi~tent 
cependant encore dans différentes parcelles. Qu01 qu 11 en s01t, le 
caractère naturel de ces vastes étendues a été profondément mo­
difié par les plantations. C'est ainsi que la grande tourbière_ qui 
-fioure sur-la carte au r / 20.000, n° 63/ 3, del' Institut Cartographique 
n;;litaire (éd. 1934), à l'endroit dénommé Virée de la Doucette, a 
complètement disparu sous le couvert des résineux. C'est là, ~u 
point de vue des naturalistes chose infinimen\ r~grettabl~: ;a dis­
parition d'une tourbière privant la faune reg10nale d elements 
tyrphophiles et tyrphobiontes, dont l'étude est à peine ébauchée 

dans notre pays. 
C'est à proximité de cette tourbière « mise en v_aleur )) , le long 

de la route \;Villerzie-1-Ionthermé, que j'ai a11umé vers 16 h., avec 
l'aide du garde de M. J. SrETH, un petit feu destiné à attirer les 
A-[icrasam·a. Cela sans grande conviction d'ailleurs, le vent assez 
fort rabattant la fumée au sol, condition peu favorable à la capture 
en masse de ces moud~erons. Après un quart-d'heure d'attente 
aucun Microsania ne s'étant 1nontré, nous décidons de nous rendre 
à la Croix-Scaille, lieudit situé à 505 m. d'altitude et à un peu 
plus de 2 km. à va~ d'oiseau de " Marotel ))' résidence de M. J. 
SPETH au- Franc Bois. De retour à Marote1, je ne résiste pas au 
désir de voir comment se comporte le petit feu allumé vers 16 h. 
et que nous n,avons pas éteint, le garde m'aya1ü assuré qu'aucun 
danger d'incendie n'était à craindre. Il est maintenant 18 h. 30 
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